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luactrautro, et p.v là je B.li.f.-rai au d.voi,-,,ue
^oasn. imposez. Je lour dirai : Affligez-vous, con-
solez-von, car je vou. annonce une nouvelle qui est
tOMt u la fois pour vous un sujet de crainte ot do
joje.

LLQue8t~ce que la réticence f

La réticence est une fio«,o par Im^uello onsin-
torrompt tout à coup pour passer brusquc.nont à

.
une nouvelle idée

,
ae inaniùre ù laisser cLpr^^dre

coque Ion affecTtede supprimer, Telle est k réticen-
ce suivante dajjs le rôle d' Agrippinc :

JV.ppolai do l'exil
,
je tirai de rarmde

Et ce même Sénèque et ce même Burrhu<^
^•"^ ^'^P^i« I^ome alors estimait leur, vertus.

1 hiloctete
,
dans son imprécation contre UW

s ecrie :
. j t

^^"* *^ ^^^^« ^es dieux ne m'écoutent pas.

^ , ( Télémaque)
V« *:st-ce que la correction f

^

La correction est une figure par laquelle on se re-prend soi-mSme
, comme si l'on voulait dire autre^ent ou mieux que ce qu'on a dit. Tel est ce passa,

ge do Bossuet
( Or. fun. de la reine d'Angletem V

Nott
,
après ce que nous venons de voir , la santé
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